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QUESTIONS ACTUELLES

NOTE BIBLIOGRAPHIQUE
SUR LA PHILOSOPHIE ALLEMANDE D'APRÈS-GUERRE

Il n'est pas encore possible de se faire une idée complète et exacte de

la vie philosophique en Allemagne depuis la capitulation de 1945. Mais,
au moment où le philosophe qui incarne la philosophie « libérée », Karl
Jaspers, est appelé à l'Université de Bâle (pour succéder à Paul Häberlin),
il n'est peut-être pas inutile de rappeler que la philosophie allemande n'a

pas dit son dernier mot. Jaspers et Heidegger restent les deux figures qui
dominent, et la publication imminente de leurs derniers livres est attendue

avec impatience.
D'ailleurs, l'attention de l'étranger, notamment de la France, se tourne

plus que jamais vers eux, car on ne peut plus aujourd'hui mettre en doute

(comme on voit encore certains esprits le faire à propos de Jean-Paul Sartre)
qu'ils apportent un renouvellement fondamental aux problèmes traditionnels

de la philosophie, quel que soit du reste le jugement qu'on sera amené à

porter sur leurs entreprises philosophiques, si différentes l'une de l'autre.
Depuis peu, l'accès à ces philosophies est facilité pour les lecteurs français

par d'importantes et excellentes monographies qui ont l'avantage d'éviter
le dithyrambe inutile ou la critique trop pressée et qui sont des modèles

d'exposé clair, de pénétration sympathique et de critique sérieuse. Ce sont :

Alphonse de Waelhens, La philosophie le M. Heiiegger, 1945 (cf. aussi,
du même auteur, Heiiegger et Sartre dans Deucalion, n° 1, 1946) ; et Mikel
Dufrenne et Paul Ricœur, Karl Jaspers et la philosophie de l'existence

(préface de K. Jaspers), 1947 ; du même P. Ricœur vient de paraître une
intéressante confrontation : Gabriel Marcel et Karl Jaspers, Philosophie du

mystère et philosophie du paradoxe, 1948 (voir aussi de Jean Hyppolite,
l'excellent traducteur de Hegel, Jaspers dans Dieu vivant, n° 3, 1945, et Situation

de Jaspers, dans Esprit, n° 3, mars 1948).

Après son silence forcé, K. Jaspers vient de publier en 1946 une édition
entièrement remaniée de son Allgemeine Psychopathologie et trois opuscules :

Die Idee 1er Universität, Die Schuldfrage (éditée simultanément à Heidelberg
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et à Zurich) et Nietzsche uni las Christentum, sans compter son discours

prononcé aux Rencontres internationales de Genève en 1946, Sur l'Esprit
européen (Ed. de la Baconnière, Neuchâtel) et divers articles parus dans la
revue allemande Die Wanilung. Le centre de toutes ces réflexions est le destin

philosophique, universitaire et politique de l'Allemagne après la
catastrophe, ainsi que de l'Europe. En outre, chez l'éditeur Piper à Munich,
vient de paraître ou va sortir incessamment la première partie (Von 1er

Wahrheit) de la volumineuse Logique à laquelle le philosophe de Heidelberg
a travaillé depuis sa célèbre Philosophie (3 vol., 1932) ; pour la première fois,
on trouvera sous une forme élaborée la théorie de la vérité, de la raison ou
de la connaissance, dans une philosophie de l'existence.

Le même problème de la vérité est au centre des préoccupations actuelles
du philosophe de Fribourg-en-Brisgau, Martin Heidegger, bien qu'il se

défende, à juste titre, d'être assimilé aux philosophes existentialistes.
Toujours empêché de reprendre sa chaire (où enseigne maintenant Wilhelm
Szilasi, autre phénoménologue disciple de Husserl), il vient de publier à

Berne (Ed. Francke), un petit livre : Piatons Lehre von 1er Wahrheit, suivi
d'une importante lettre à Jean Beaufret de Paris, sur la question de l'humanisme,

de sa définition et de son rôle aujourd'hui. Une partie de cette lettre,
traduite par J. Rovan, peut se lire dans la revue Fontaine (n° 63, novembre

1947) où l'on trouve, du même Beaufret, une étude sur Heiiegger et le

problème ie la vérité qui est, avec le livre d'A. de Waelhens, ce qu'on a écrit de

meilleur en français sur Heidegger. Beaufret s'appuie, pour son exégèse

pénétrante, sur deux opuscules publiés à Francfort pendant la guerre (Ed.
Klostermann, 1943) : Vom Wesen der Wahrheit et la réédition de la célèbre

leçon inaugurale de 1929, Was ist Metaphysik augmentée d'un Nachwort,
où apparaît clairement l'évolution sensible de la pensée de Heidegger vers
une philosophie du langage (cf. aussi ses commentaires du poète Hölderlin :

Hölderlin uni las Wesen der Dichtung, 1936, traduit en français par H. Cor-
bin en 1937 ; Hölderlins Hymne : Wie wenn am Feiertage, 1941 ; Hölderlins
Gedicht : Anlenken, 1943 ; Höllerlins Elegie : Heimkunft. An die Verwandten,

1944). L'effort actuel de Heidegger tend à «surmonter la métaphysique

» au profit d'une doctrine des fondements, de la vérité et de l'être,
dont le moins qu'on puisse dire est qu'elle implique une révolution radicale
dans la position même des problèmes traditionnels. On annonce en outre
la publication prochaine de la suite de Sein uni Zeit (1927), où ces réflexions
nouvelles se trouveront plus développées, d'un livre Vom Wesen des

Nihilismus sur le mot de Nietzsche « Dieu est mort », et, dans le prolongement de

sa philosophie du langage, une étude sur la Poétique le Paul Valéry. La
traduction des œuvres complètes (en partie inédites) de Heidegger, par
J. Rovan et J. Beaufret, annoncée dans la collection « Exercice de la pensée »

(Ed. Fontaine, Paris), est toujours encore attendue.

Si l'on doutait de la reprise de la vie philosophique en Allemagne, il
suffirait de mentionner l'existence d'une nouvelle revue de belle tenue, la
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Zeitschrift für philosophische Forschung (herausgegeben von G. Schischkoff,
Gryphius-Verlag, Reutlingen) dont le champ d'action, jusqu'à présent, est

purement intérieur à l'Allemagne, mais dans laquelle se manifeste cette soil
de l'Allemagne d'aujourd'hui pour tout ce qui vient de l'étranger, tout ce

qui la sortirait de son isolement et lui permettrait de reprendre un contact
intellectuel normal avec le monde. Cette revue a commencé à paraître en

1946 et compte déjà aujourd'hui plus de 1100 pages en sept fascicules (articles

de fond, études critiques, comptes rendus et nouvelles philosophiques).
Le dernier numéro (t. II, fase. 2-3) marque un net progrès sur les précédents
et contient notamment plusieurs communications fort intéressantes faites

au Congrès des philosophes allemands qui s'est réuni à Garmisch-Partenkirchen

en septembre 1947. Un second congrès est organisé pour le mois
d'août 1948, à Mayence, et l'on y prévoit même une participation étrangère.
La rédaction de la Zeitschrift constitue actuellement un secrétariat permanent

qui, jusqu'à la reconstitution d'une Société de philosophie en

Allemagne (peut-être de la Kantgesellschaft dont des sections renaissent déjà
à Hanovre et à Berlin), assume les fonctions de centre de ralliement, d'information

et de documentation philosophiques. En liaison avec cette revue,
une série de « Monographies » est prévue, dont le premier volume a été
consacré au tricentenaire de la naissance de Leibniz sous le titre Beiträge zur
Leibniz-Forschung (1947). Notons d'ailleurs que ce volume ainsi que tous
les fascicules de la revue sont déjà épuisés, preuve de l'intérêt que, dans

l'Allemagne actuelle, on porte à la philosophie et qui laisse espérer un rapide
renouveau, dans le domaine philosophique tout au moins.

Pierre THÉVENAZ.

P.-S. — Depuis la composition de cette note est paru, de K. Jaspers, Von
1er Wahrheit (1102 pages, 1947). D'autre part, les Editions Nauwelaerts, à Louvain,
publient (1948) M. Heidegger, De l'essence le la vérité, traduction et introduction
par A. de Waelhens et Walter Biemel ; et l'on trouve dans la revue Trivium (Zurich,
t. VI, 1948, pp. 1-22) la réimpression de l'opuscule de Heidegger, Hölierlins Elegie
« Heimkunft », discours prononcé à Fribourg-en-Brisgau en 1943 pour le centenaire
de la mort du poète et qui avait été déjà publié, avec une réimpression de Holierlin
uni las Wesen 1er Dichtung, en 1944, chez l'éditeur Klostermann, à Francfort.

Enfin, une nouvelle preuve du renouveau philosophique allemand nous est

apportée par une autre revue encore : MArchiv für Philosophie, dont le premier
fascicule est sorti en décembre 1947 (herausgegeben von J. von Kempski, Kohl-
hammer Verlag, Stuttgart), avec la collaboration de philosophes importants de

toute l'Allemagne. Cette revue semble soucieuse de renouer le contact avec les

philosophes allemands émigrés qui, depuis 1933, poursuivent leur effort à l'étranger
et marquent ainsi le prolongement et la continuité de certaines écoles philosophiques
importantes : il s'agirait de réintégrer ces résultats au patrimoine de la philosophie
allemande.

P. TH.
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NOTE BIBLIOGRAPHIQUE

ALEXANDRE VINET

L'année 1947 a été marquée par le centenaire de la mort du grand penseur

vaudois, Alexandre Vinet. La Revue ie théologie et de philosophie se

fait une joie de donner la liste des principales publications qui ont vu le

jour en cette année anniversaire. Elle espère publier bientôt une Note sur
le premier volume Lettres I (1813-1828), paru également en 1947.

Rappelons tout d'abord deux œuvres importantes, l'une de 1944, l'autre
de 1946.

Bridel, Philippe. La pensée de Vinet. Texte établi par Edmond Rochedieu,
pasteur. Lausanne, Payot, 1944, 522 p.

Strasser, Otto-Erich. Vinet. Sein Kampf um ein Leben ier Freiheit. Erlen¬

bach-Zürich, Rotapfel Verlag, 1946, 309 p.

Voici donc la liste telle que nous avons pu la constituer. Nous n'avons

pas mentionné les articles — très nombreux — des journaux religieux ou

autres qui ont aussi tenu à marquer cet anniversaire.

1847-1947. Exposition commémorative. Alexandre Vinet. Catalogue.
Lausanne, 1947,46 p. ill. (Comité pour la célébration du centenaire d'Alexandre
Vinet).

Perrochon Henri, Daulte Philippe, Köhler Pierre, Clerc Charly,
Grin Edmond. Vinet vivant. Lausanne, Ed. de l'Eglise Nationale, 1947,
208 p.

Perrochon, Henri. Alexandre Vinet. (Collection « Trésors de mon pays »).

Neuchâtel, Ed. du Griffon, 1947, 48 p.
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Vincent, Jules. Un homme parmi nous. Pour commémorer le centenaire de

la mort d'Alexandre Vinet. Quelques pages destinées à la jeunesse et aux
Eglises publiées par les soins du Comité du centenaire. Lausanne, Ed. La
Concorde, 1947, 16 p.

Alexanire Vinet. Reden an der von der Universität Basel veranstalten
Gedenkfeier von Prof. Dr. A. Portmann, Rektor der Universität und
Prof. Dr. Ernst Staehelin. Basel, Helbing und Lichtenhahn, 1947.

Robert, P.-A. La flamme sur l'autel. Essai sur la Crise religieuse d'Alexandre
Vinet. Lausanne, La Concorde, 1948, 168 p. 7 fr. 50.

A la mémoire l'Alexanire Vinet. Textes présentés par Daulte Philippe,
Vautier Edouard, Köhler Pierre, Robert Paul, Lemaître Auguste,
Rumpf Louis, Grellet Francis, Rigassi GEorges. Les Cahiers protestants.

Avril-mai 1947 et tirage à part.

Bovet, Pierre. Genève et Vinet, in : Revue de théologie et le philosophie.
N° 144, juillet-septembre 1947, p. 97-II3.

— Alexanire Vinet, in : Echo, Revue des Suisses à l'étranger. 1947, p. 21.

Grin, Edmond, Vinet et son influence sur la pensée protestante, in : Verbum
Caro. Revue théologique et ecclésiastique. Vol. I, n° 2, mai 1947, p. S7'73-

Foi et Vie. Paris, mai-juin 1947. Pour le Centenaire d'Alexandre Vinet.

Dartigue, H. La conception sociale de Vinet ; Porret. Eug. Vinet et le socia¬

lisme, in: Le Christianisme Social. 1947.

Clerc, Charly. A la mémoire i?Alexanire Vinet, in : Neue Schweizer Runi-
schau. Mai 1947, p. 33-41.

Le Monle religieux. Tomes XVIII à XXI. Journées Vinet, Mulhouse 1947.
Mars-septembre 1947.

Bovet, Pierre. Six lettres le Vinet, p. 417-427; Ragaz, Leonhard. Notes sur
Vinet, p. 428-429, in : Suisse Contemporaine. Lausanne, mai 1947.

Reymond, Marthe. Un grand homme : Alexandre Vinet, in : L'Ecolier
romand. N° 469, Lausanne, septembre 1947, p. 114-120.

Evard, Marguerite. Alexandre Vinet et sa famille. Avec 6 illustrations, in :

Cahiers l'enseignement pratique. N° 31, Neuchâtel, Delachaux et Niestlé,
!947> 48 P-, i fr- 25-

Meylan, Louis. Alexandre Vinet, philosophe de l'éducation. In : L'Ecole
bernoise. Paru en tirage à part en une brochure de 77 pages, en 1948.
Chez l'auteur, au prix de 1 fr. 50

Emile DELAY, Assens.
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